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Orléans Vivre sa ville
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BRUITS DE VILLE

SON NOM EST BOND… Le dernier opus des aven-
tures de l’agent 007, baptisé Spectre, casse la baraque
à Orléans. Selon la direction des cinémas Pathé de
l’agglo, les projections affichaient quasi-complet mer-
credi, jour de la sortie nationale, à l’exception des
séances matinales. Alors même que deux salles avaient
été réservées pour James Bond/Daniel Craig au Pathé
Loire comme à Saran. Le héros de Ian Fleming a encore
de beaux jours devant lui. ■

SYRIENS. À peine accueillis, et déjà associés à la vie
de la commune. Les deux réfugiés syriens (un père et
sa fille, en l’occurrence) hébergés par la commune de
Saran ont accompagné les élus mercredi lors des célé-
brations du 11-Novembre. ■

Olivier Carré en Chine
Le maire d’Orléans, Olivier Carré (Les Républicains), a
pris, hier, la direction de la Chine. Il y séjournera une
semaine. Le temps pour lui de participer à une table
ronde sur la fonction de maire à Kunming avec
d’autres élus de grandes villes françaises. Il en profitera
également pour rencontrer les responsables de Yang-
zhou et évoquer, avec eux, de possibles accords touris-
tiques avec Orléans. ■

LA FORCE… GASTRONO-
MIQUE. Impossible d’échapper
au phénomène, sauf à habiter
dans une grotte. Avant de rem-
plir les salles obscures, le phéno-
mène Star Wars se décline sur
tous les tons. Comme sur cette
pancarte d’un restaurant orléa-
naise, sur laquelle « la cocot-
te contre-attaque ». Partout, on
vous dit ! ■

ÉVÉNEMENT■ Ils travaillent à ressusciter le festival imaginé par Jean Zay

En coulisses, Cannes 39 avance

Lilian Maurin
lilian.maurin@centrefrance.com

I l y a des moments clés.
Et ce mois de novembre
serait en quelque sorte

décisif pour concrétiser
l’idée qui chemine depuis
quelques mois : reconsti­
tuer, en France et surtout
à Orléans et à Cannes, le
premier Festival interna­
tional du film porté en
1939 par Jean Zay mais
balayé par la guerre.

Moment capital puisque
Francis Gendron, co­réali­
sateur d’une œuvre sur ce
« ministre du cinéma », et
le Cercle Jean­Zay discu­
tent aujourd’hui avec un
« distributeur pressenti ».
Suivra une rencontre, lun­
di, avec la direction du
Centre national du cinéma
e t d e l ’ i m a g e a n i m é e
(CNC), « pour mettre en
action l’opération défini­
tive ». Il devrait notam­
ment être question des
films diffusés.

Sur cet événement, « on
ne peut pas encore sortir
une date ou un program­

me du chapeau », confir­
me l’association. Mais Or­
léans et Cannes figurent
toujours au sommet de
l’affiche, avec de bonnes
chances pour une ouver­
ture en terre johanniques.
Un projet d’affiche de
l’école supérieure d’art et
de design (ÉSAD) aurait
déjà vu le jour.

Aux autres structures et
villes intéressées par ce
Cannes 39, le marché se­
rait le suivant : une labelli­

sation, en échange de la
programmation de films,
d’une des expositions en
préparation et la mise en
circulation du catalogue.

Hommage et fête
Le projet se construit

mais le temps d’une con­
férence de presse est en­
core lointain. Certains
l’imaginent déjà pendant
le prochain festival de
Cannes. Quant à la sé­
quence orléanaise, chacun

des protagonistes semble
avoir le même objectif, ce­
lui d’éviter « une rétros­
pective poussiéreuse ».

En plus de l’hommage à
Jean Zay, une « fête du ci­
néma » se dessine à Or­
léans, avec au moins un
« moment tapis rouge et
paillettes », ainsi que la
participation de plusieurs
structures : le cinéma des
Carmes, voire le Pathé et
le théâtre pour une soirée
d’ouverture. ■

Un réalisateur, le Cercle
Jean-Zay et d’autres encore
espèrent qu’Orléans ac-
cueille en septembre 2016
un événement international
que l’Histoire a annulé, il y a
76 ans.

FIGURE. Jean Zay comme il apparaît dans le film « Un crime français ». IMAGE : FRANCE TÉLÉVISION

■ ÉTAT CIVIL

NAISSANCES ■
Mar ius Leroy, Léandro
Heidor, Louis Rober t ,
Erwan Chaudren, Bryan
Orosco, Yanis Bahadou. ■

DÉCÈS ■
Daniel Mazier, 62 ans,
chauffeur poids lourds re­
traité, domicilié à Orléans.
André Grimault, 93 ans,
agent de ligne retraité, do­
micilié à Ingré.
Claude Treyer, 87 ans, em­
ployé municipal retraité,
domicilié à Saint­Denis­
en­Val.
Jean Pallard, 80 ans, cadre
bancaire retraité, domici­
lié à Meung­sur­Loire.
Max Durand, 83 ans, sou­
deur retraité, domicilié à
Chécy.

Michel Deshayes, 83 ans,
ouvrier du bâtiment re­
traité, domicilié à Orléans.
Yvonne Nadot née Hosse­
lin, 88 ans, employée en
imprimerie, domiciliée à
Saint­Jean­le­Blanc.
Geneviève Ruet née Char­
pentier, 84 ans, employée
d’assurances retraitée, do­
miciliée à Orléans.
Michel Keller, 84 ans, in­
génieur retraité, domicilié
à Orléans.
Pierre Nicolas, 88 ans,
commerçant retraité, do­
micilié à Saint­Jean­de­
Braye.
Anicette Geoffroy née Fer­
ragu, 94 ans, femme de
ménage retraitée, domici­
liée à Orléans.
Florentine Guidas née

Hombrado, 94 ans, ouvriè­
re retraitée, domiciliée à
Orléans.
Éléonore Ajinça née Tan­
gel, 73 ans, infirmière re­
traitée, domiciliée à Saint­
Cyr­en­Val.
Odette Thiébaut née Laur­
rain, 90 ans, employée de
banque retraitée, domici­
l i é e à L a Fe r t é ­ Sa i n t ­
Aubin.
Pierre Theurier, 84 ans,
employée de commerce
retraité, domicilié à Or­
léans.
Andrée Rihet née Amary,
81 ans, cuisinière retraitée,
domiciliée à Cléry­Saint­
André.
Lysiane Willot, 55 ans,
sans profession, domici­
liée à Orléans. ■

PUB. « La cocotte
contre-attaque ».


